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Alerte au feu ! 
 

Comme nous le lisons dans les Actes des Apôtres, lors de la Pentecôte, l!Esprit Saint se manifesta comme une sorte de 

feu qui se partageait en langues et se posa sur les apôtres... 

Et le Catéchisme de l!Eglise Catholique précise : le feu symbolise l!énergie transformante des actes de l!Esprit Saint... 

Parmi les fruits de l!Esprit Saint, donc les effets de son énergie transformante, il y a la joie, la paix, la bonté, la 

longanimité, la bénignité, etc...   C!est merveilleux, non !  

St Cyrille de Jérusalem écrit : nous constatons que ce changement s!est produit chez les disciples : fortifiés par l!Esprit, 

les assauts des persécuteurs ne les ont pas paralysés ; au contraire, ils se sont attachés au Christ par un amour 

invincible. C!est indubitable. 

Réjouissons-nous donc car nous devrions voir ces transformations dans nos vies à la suite de la Solennité de la 

Pentecôte... à moins que nous soyons revêtus non pas du Christ mais d!une combinaison ignifuge telle que rien ne 

puise être embrasé en nous... Ce serait bien dommage.... 

Jésus dit dans l!Evangile : je suis venu jeter un feu sur la terre et combien je voudrais qu!il fût déjà allumé... Espérance 

forte du Seigneur... 

Une enfant de 4 ans en voyant un feu s!éteindre disait : Oh, le feu il a froid...  Puisse la météo de cette première moitié 

de mai ne pas être à l!image de nos cœurs où le feu de l!Esprit Saint « aurait froid » !!! 

Que le « printemps français » : soit celui de catholiques embrasés par le feu de l!Esprit Saint !, celui qui donne l!audace 

du témoignage, de la puissance de la prière et la joie d!être aimé de Dieu du Feu de Son Amour » ! 

Oui, que le monde puisse dire : Alerte au feu !!! Les catholiques ont vécu enfin leur nouvelle Pentecôte ! L!Esprit Saint 

les a embrasés... 

Il est toujours permis de rêver... Quoique, ce n!est sans doute pas du rêve, mais bien plutôt l!effet de la vertu 

d!Espérance ... mais cela dépend en partie de nous que cela devienne réalité ! chiche ? 
          Père BONNET+ 

 

Seront baptisés à St Nom : le 25/05 à 11h15 : Capucine WAMBERGUE, le 26/05 à 12h15 : Julien MOMENCEAU. 
 

Baptême d’enfants en âge scolaire : Pour les parents dont l’enfant catéchisé demande le baptême : réunion samedi matin 25 
mai au presbytère de St nom à 09h45 pour parents et enfants. 
 

Chapelet en l’église de St Nom : mercredi 22/05, à partir de 18h00 avant la messe de 18h30, et vendredi 24/05 à 15h30 
 

Catéchisme : Pour les CE2, CM 2: en raison de scolarisation dans certaines écoles, il n’y aura pas de catéchisme ce mercredi 
22/05. Pour les 5° : mardi 21/05 à 17h30 et pour les 4°, vendredi 24/05 à 17h30 à la salle St Joseph. 
 

PREMIERE COMMUNION : attention la réunion obligatoire prévue le 26 mai est reportée (toujours obligatoire !) au 
mercredi 29 mai de 17h à 19h à la salle St Joseph à St Nom.  
 

PROFESSION DE FOI : Mercredi 22 mai Retraite : rdv à 09h30  au presbytère. Fin de la journée à 21h30 
        Célébration : samedi 25 mai à 15h30 à l’église de St Nom. 
 

ANNEE DE LA FOI : Net For God : jeudi 23/05 à 20h45 salle St Joseph à la maison paroissiale de St Nom. En lien avec la 
Communauté du Chemin neuf, temps d’échange et de louange avec pour support de réflexion la vidéo : « N'ayez pas peur du Saint 
Esprit ! Père Raniero Cantalamessa prédicateur à la maison pontificale » 
 

RAPPEL : vendredi 24 mai : journée de prière et de jeûne pour la France et la famille proposée par de nombreux évêques. 
 

 

NOTEZ DES A PRESENT : le dimanche 2 juin : Cf. page suivante 
 

La prochaine messe du dimanche soir sera le 09 juin, en raison de la Pentecôte, de la manifestation nationale du 26 mai, et 

de la Fête-Dieu ! Pensez à vous organiser pour venir le matin... 

 

Confessions :   

!

! Une ! h avant chaque messe de semaine 
   

(*) Le mardi, la messe est célébrée selon la forme 

« extraordinaire » du missel Romain 

!

!
!

Lundi 20/05 09h00 St Nom De la Férie Messe pr la France 

Mardi 21/05 (*) 09h00 St Nom Mardi de la Pentecôte Messe pr intention particulière 

Mercredi 22/05 18h30 St Nom Ste Rita Messe pr Michele Strainchamps 

Jeudi 23/05 18h30 Chavenay De la Férie Messe pr intention particulière 

Vendredi 24/05 09h00 St Nom De la Férie Messe pr Jacques Derkenne 

Samedi 25/05 09h00 St Nom Mémoire de la T. Ste Vierge Marie Messe pr Isabelle DuparcBerard 

Dimanche 26/05 09h30 Chavenay Sainte Trinité Messe pro Populo 

  11h00 St Nom ‘’ Messe pr Annie Lannou 

Lundi 27/05 18h300 Chavenay De la Férie Messe pr intention particuliere 



VEILLEE DE PRIERE POUR LA VIE : mardi 21 mai 2012 
En la cathédrale N.D de Paris de 20h30 à 22h en présence des évêques des 8 diocèses d’Île-
de-France. Avec Marie, prions pour le respect de la vie : chapelet méditation, prière. 
 

Projection du film sur les Cristeros (en français) 
Vendredi 24 mai à 20 h à la maison paroissiale St Nom  
 

¡Que viva Cristo Rey! 
 
Le cri de ralliement des Cristeros repris par Andy Garcia : c’est l’image forte de « 
Cristiada », un film annoncé comme la plus grosse production cinématographique 
du cinéma mexicain.  
Cette œuvre, sortie sous le titre de « For greater glory », se veut selon son 
producteur, Pablo José Barroso, autant un témoignage pour la mémoire et 
l’identité mexicaine que pour la liberté de religion. 
C’est une histoire qui n’a jamais été montrée, explique-t-il. Je ne la connaissais 
pas. Je pense qu’il est important de comprendre nos racines. Qui étaient nos 
parents, nos grands-parents, nos arrière-grands-parents, et ce qu’ils ont fait. Ce 
sont des gens qui ne se sont pas révoltés contre Dieu. Ce sont des gens qui ont 
accepté de quitter non seulement leurs biens, mais aussi leurs vies, leurs familles, 
au nom de Dieu. 
Parmi ses principaux personnages figure notamment le jeune José Luis Sanchez 
del Rio, martyrisé à 14 ans par les républicains mexicains et béatifié par Benoît 
XVI en 2005.  
La révolte de ces Cristeros mexicains dont le cri de guerre était Viva Cristo 
Rey ! (« Vive Christ Roi ! ») a duré de 1926 à 1929. La constitution mexicaine issue de la révolution de 1910-17 
interdisait à l’Église catholique de gérer des écoles primaires et de dispenser des cours de catéchisme. Elle 
délégalisait tous les ordres religieux et interdisait toute cérémonie en dehors des édifices religieux. Elle a 
également imposé la nationalisation de tous les biens de l’Église. En 1934, elle a encore été amendée pour 
imposer dans les écoles une éducation socialiste libre de toute référence à la religion. 
Après une période d’opposition démocratique et pacifique, avec notamment une pétition en faveur d’une 
réforme de la constitution qui a réuni deux millions de signature mais qui a été traitée par le mépris, puis le refus 
par les catholiques de payer leurs impôts et le boycott des produits et services gérés par l’État, et devant la 
violence croissante des répressions, les catholiques mexicains ont fini par prendre les armes. La révolte s’est 
rapidement étendue à l’ensemble du pays et le gouvernement mexicain a réagi par l’assassinat de nombreux 
prêtres et par des exécutions publiques d’opposants. 
 

==================================================================== 
 

Dimanche 02 JUIN 2013 ---- FÊTE-DIEU 
 

                                                                                                       

« Jésus parcourait toute la Galilée, (…), guérissant toute maladie et toute langueur parmi le peuple » Mt V, 23 

 
10 h 30 : Messe solennelle en l’église de Saint Nom 
11 h 30 : Grande procession du Saint Sacrement   

   
FÊTE PAROISSIALE 

 
A partir de 12 h 30.pique-nique tiré du sac, Jeux divers.  

 
 

P.S: La procession partira de l’église de St Nom, empruntera la piste cyclable qui 
va vers Feucherolles pour nous conduire à un reposoir dans un terrain mis à notre 
disposition et préparé par les Scouts (en face de la pépinière « Euvé »). Pour les 
personnes ne pouvant pas marcher une navette partira de l’église de St Nom à 
l’issue de la messe. 



MESSAGE DU PAPE BENOÎT XVI POUR LA 47
ème

 JOURNÉE MONDIALE 

DES COMMUNICATIONS SOCIALES 
  
 
 
"Réseaux sociaux : portes de vérité et de foi ; nouveaux espaces pour l’évangélisation" 
   
Chers frères et sœurs, 
À l’approche de la Journée mondiale des Communications sociales de 2013, je voudrais proposer quelques réflexions 

sur une réalité toujours plus importante concernant la manière dont les personnes communiquent entre elles 

aujourd'hui. Je voudrais examiner le développement des réseaux sociaux numériques qui contribuent à mettre en 
évidence une nouvelle « agora », un espace public ouvert où les personnes partagent des idées, des informations, des 
opinions, et où peuvent naître aussi de nouvelles relations et formes de communauté. 
 
Ces espaces, quand ils sont bien valorisés et de manière équilibrée, contribuent à 
promouvoir des formes de dialogue et de débat qui, si elles sont effectuées avec 
respect, attention pour la vie privée, responsabilité et dévouement à la vérité, 
peuvent renforcer les liens d'unité entre les personnes et promouvoir efficacement 
l'harmonie de la famille humaine. L'échange d'informations peut devenir une réelle 
communication, les liens peuvent se développer en amitié, les connexions faciliter 
la communion. Si les réseaux sont appelés à réaliser ce grand potentiel, les 
personnes qui y participent doivent s'efforcer d'être authentiques, parce que dans 
ces espaces on ne partage pas seulement des idées et des informations mais en 
définitive on se communique soi-même. 
 
Le développement des réseaux sociaux exige de l’engagement : les personnes participent à construire des relations et à 
trouver de l'amitié, dans la recherche de réponses à leurs questions, en se divertissant mais aussi en se stimulant 
intellectuellement et dans le souci du partage des compétences et des connaissances. En unissant les personnes en 
fonction de ces besoins fondamentaux, les réseaux font de plus en plus partie du tissu social même. Les réseaux sociaux 
sont donc alimentés par des aspirations enracinées dans le cœur humain. 
 
La culture des réseaux sociaux et les changements dans les formes et les styles de communication, posent des défis 
importants à ceux qui veulent parler de vérité et de valeurs. Souvent, comme c'est le cas pour d’autres médias sociaux, la 
signification et l'efficacité des différentes formes d'expression semblent plus déterminés par leur popularité que par leur 
importance intrinsèque et leur validité. La popularité est encore fréquemment liée à la célébrité ou à des stratégies de 
persuasion plutôt qu’à la logique de l'argumentation. Parfois, la voix discrète de la raison peut être dominée par la 
rumeur des informations excessives et ne parvient pas à éveiller l'attention qui est réservée par contre à qui s'exprime 
d’une manière plus persuasive. Les médias sociaux ont besoin donc de l'engagement de tous ceux qui sont conscients de 
l'importance du dialogue, du débat raisonné, de l’argumentation logique ; des personnes qui cherchent à cultiver des 
formes de discours et d'expression qui font appel aux plus nobles aspirations de ceux qui sont impliqués dans le 
processus de communication. Le dialogue et le débat peuvent s'épanouir et grandir aussi quand on converse et prend au 
sérieux ceux qui ont des idées différentes des nôtres. « Étant donné la diversité culturelle, il faut faire en sorte que les 
personnes, non seulement acceptent l’existence de la culture de l’autre, mais aspirent aussi à s’en enrichir et à lui offrir 
ce que l’on possède de bien, de vrai et de beau. » (Discours à la rencontre avec le monde de la culture, Belém, Lisbonne, 12 mai 2010) 

 

Le défi que les réseaux sociaux doivent affronter est d’être 
effectivement inclusif : alors ils bénéficieront de la pleine 
participation des croyants qui souhaitent partager le message de 
Jésus et les valeurs de la dignité humaine promues dans son 
enseignement. En fait, les croyants ont de plus en plus ce sentiment 
que si la Bonne Nouvelle n’est pas connue aussi dans 
l'environnement numérique, elle pourrait être absente de 
l'expérience d'un grand nombre pour qui cet espace existentiel est 
important. L'environnement numérique n'est pas un monde parallèle 

ou purement virtuel, mais fait partie de la réalité quotidienne de nombreuses personnes, en particulier des plus jeunes. 
Les réseaux sociaux sont le résultat de l'interaction humaine, mais ils donnent à leur tour de nouvelles formes à la 
dynamique de la communication qui crée des relations : une compréhension approfondie de cet environnement est donc 
la condition préalable pour y assurer une présence significative. 
 
La capacité d'utiliser les nouveaux langages est requise non pas tant pour être à la mode du temps, mais justement pour 
permettre à l’infinie richesse de l’Évangile de trouver des formes d'expression qui soient en mesure d'atteindre les esprits 



et les cœurs de tous. Dans l'environnement numérique la parole écrite est souvent accompagnée d'images et de sons. Une 
communication efficace, comme les paraboles de Jésus, nécessite l'implication de l'imagination et de la sensibilité 
émotionnelle de ceux que nous voulons inviter à la rencontre avec le mystère de l'amour de Dieu. En outre, nous savons 
que la tradition chrétienne a toujours été riche en signes et en symboles : je pense par exemple, à la croix, aux icônes, 
aux images de la Vierge Marie, à la crèche, aux vitraux et aux peintures des églises. Une partie importante du patrimoine 
artistique de l'humanité a d’ailleurs été réalisée par des artistes et des musiciens qui ont essayé d'exprimer les vérités de 
la foi. 
L'authenticité des croyants dans les réseaux sociaux est mise en évidence par le partage de la 
source profonde de leur espérance et de leur joie : la foi en Dieu riche de miséricorde et 
d'amour révélé en Jésus Christ. Un tel partage consiste non seulement dans l'expression 
explicite de la foi, mais aussi dans le témoignage, c'est-à-dire dans la façon dont se 
communiquent « choix, préférences, jugements qui soient profondément cohérents avec 
l'Évangile, même lorsqu'on n’en parle pas explicitement. » (Message pour la Journée mondiale des 
Communications sociales, 2011). 
Une manière particulièrement significative de témoigner sera la volonté de se donner soi-même 
aux autres à travers la disponibilité à s'impliquer avec patience et respect dans leurs questions et 
leurs doutes, sur le chemin de la recherche de la vérité et du sens de l'existence humaine. L'émergence dans les réseaux 
sociaux du dialogue autour de la foi et des croyances, confirme l'importance et la pertinence de la religion dans le débat 
public et social. 
 
Pour ceux qui ont accueilli d’un cœur ouvert le don de la foi, la réponse la plus radicale aux questions de l'homme sur 
l'amour, la vérité et le sens de la vie – questions qui ne sont en aucune façon absentes dans les réseaux sociaux – se 
trouve dans la personne de Jésus Christ. Il est naturel que celui qui a la foi désire, avec respect et sensibilité, la partager 
avec ceux qu'il rencontre dans l'environnement numérique. En définitive, cependant, si notre partage de l'Évangile est 
capable de donner de bons fruits, c'est toujours grâce à la force de la Parole de Dieu de toucher les cœurs, bien avant tout 
effort de notre part. La confiance dans la puissance de l'action de Dieu doit toujours dépasser toute sécurité mise dans 
l'utilisation de moyens humains. Même dans l'environnement numérique, où il est facile que s’élèvent des voix sur un 
ton trop vif et conflictuel et où parfois le sensationnalisme risque de l'emporter, nous sommes invités à un discernement 
attentif. Et rappelons-nous à cet égard, que Élie reconnut la voix de Dieu non dans le vent impétueux et fort, ni dans le 
tremblement de terre ou le feu, mais dans le « murmure d'une brise légère » (1 R 19, 11-12). Nous devons avoir confiance 
dans le fait que les désirs fondamentaux d’aimer et d’être aimé, de trouver sens et vérité – que Dieu lui-même a mis au 
cœur de l'être humain – maintiennent également les femmes et les hommes de notre temps toujours et de toute manière 
ouverts à ce que le Bienheureux Cardinal Newman appelle la « gentille lumière » de la foi. 
 
Les réseaux sociaux, outre qu’instruments d'évangélisation, peuvent être un facteur de développement humain. Par 
exemple, dans certains contextes géographiques et culturels où les chrétiens se sentent isolés, les réseaux sociaux 
peuvent renforcer le sentiment de leur unité effective avec la communauté universelle des croyants. Les réseaux 
facilitent le partage des ressources spirituelles et liturgiques, rendant les personnes capables de prier avec un sens 
revigoré de proximité avec ceux qui professent la même foi. La participation authentique et interactive aux questions et 
aux doutes de ceux qui sont loin de la foi doit nous faire ressentir le besoin de nourrir avec la prière et la réflexion notre 
foi en la présence de Dieu, ainsi que notre charité active : « Quand je parlerais les langues des hommes et des anges, si 
je n'ai pas la charité, je ne suis plus qu'airain qui sonne ou cymbale qui retentit. » (1 Co 13, 1). 

 
Il existe des réseaux sociaux qui, dans l'environnement numérique, offrent à 
l'homme d'aujourd'hui des opportunités de prière, de méditation, ou de partage 
de la parole de Dieu. Mais ces réseaux peuvent aussi ouvrir des portes à d'autres 
dimensions de la foi. En effet, beaucoup de gens sont en train de découvrir, grâce 
à un contact au départ en ligne, l'importance de la rencontre directe, des 
expériences de communauté ou même de pèlerinage, éléments toujours 
importants dans le cheminement de foi. En nous efforçant de rendre l'Évangile 
présent dans l'environnement numérique, nous pouvons inviter les personnes à 
vivre des rencontres de prière ou des célébrations liturgiques dans des lieux 
concrets tels que des églises ou des chapelles. Il ne devrait pas y avoir manque 
de cohérence ou d'unité dans l'expression de notre foi et dans notre témoignage 
évangélique dans la réalité où nous sommes appelés à vivre, qu’elle soit 
physique ou numérique. Lorsque nous sommes en présence des autres, de toute manière, nous sommes appelés à faire 
connaître l'amour de Dieu jusqu'aux extrémités de la terre. 
Je prie pour que l'Esprit de Dieu vous accompagne et vous éclaire toujours, et de tout cœur je vous bénis tous, afin que 
vous puissiez être vraiment les hérauts et les témoins de l'Evangile. « Allez dans le monde entier et proclamez l'Évangile 
à toute créature » (Mc 16, 15) 

Du Vatican, le 24 janvier 2013, fête de saint François de Sales.!


